
 
 
 

Allocution d’ouverture du recteur Jean Vaillancourt à l’occasion du  
Symposium nord-américain sur l’aménagement éco-systémique de la forêt feuillue,  

prononcée le mardi 13 mai 2008, à 8 h 45, 
dans la Grande Salle de l’UQO 

 
 
 

Monsieur Marc Carrière, préfet de la MRC des Collines-de-l’Outaouais et président de la CRÉO, 
Monsieur Jean Hébert, directeur général de la CRÉO, 
Monsieur Pierre Vézina, chef forestier, groupe de gestion des ressources forestières Tembec, 
Monsieur Pierre Moreau, membre du Conseil d’administration de l’IQAFF, 
Monsieur Philippe Nolet, directeur administratif de l’IQAFF, 
Monsieur Frédérik Doyon, directeur scientifique de l’IQAFF, 
Mesdames et messieurs les chercheurs, 
 
Bienvenue à Gatineau!  
 
 
I would like to begin with a few snapshots of my establishment, l’Université du Québec en 
Outaouais, one of the fastest growing universities in Quebec over the last decade. Since its 
creation a mere 27 years ago, the UQO has developed an array of over 100 study options, more 
than 30 of which are at the graduate level including 5 Ph.D. programs. 
 
Between the two technology driving sectors of computer engineering and computer science 
offered by the UQO and the palette of social sciences and humanities which dominate the 
remainder of our local academic portrait, stands an interface that has given rise to new and 
innovative developments for scientific research and innovation. These include the newly opened 
Language Technologies Research Center, the Cyberpsychology Lab and the Laboratory of 
industrial optoelectronics.  
 
The UQO now boasts over 5500 students and nearly 400 full-time employees, among which 
nearly half are full-time professors. Add to this well over 500 part-time instructors and you get 
one of the main driving forces behind the recent emergence of Gatineau’s socio-economic 
transformation from its long history of dependence upon the exploitation of the forest as its 
mainstay for employment and revenue, dating back beyond the times of well known local 
strongman Jos Montferrand! 
  
L’historique de collaboration entre l’UQO et l’IQAFF remonte, elle aussi, bien avant l’entente 
formelle de juin 2002, puisque l’UQO a parrainé la fondation de l’IQAFF en 1989. Cette entente 
marque cependant pour moi un moment important puisqu’il s’agit du début de mon séjour de près 
de trois années au conseil d’administration et à la vice-présidence de l’IQAFF.  
 



Depuis lors, plusieurs réussites conjointes ont vu le jour : le développement de logiciels de 
traitement d’images satellitaires visant à améliorer le diagnostic sylvicole; la conception d’un 
logiciel d’analyse de croissance des tiges; l’acquisition d’équipements de pointe mis en commun 
afin d’accélérer l’émergence des collaborations de recherche touchant la ressource forestière.  
 
Ces succès s’inscrivent dans une volonté institutionnelle maintes fois reconfirmée de soutenir le 
développement du secteur des sciences naturelles pour ainsi éventuellement offrir aux jeunes de 
l’Outaouais un accès régional à des programmes universitaires et la possibilité de contribuer au 
développement de la recherche dans ce secteur. C’est un ancien doyen de la recherche qui vous le 
dit! 
 
Je termine en vous souhaitant à tous un heureux séjour dans notre très belle région et un 
symposium fructueux et enrichissant, dans cet esprit de collégialité qui seul permet d’aborder 
avec sérénité les véritables enjeux de l’aménagement éco-systémique de la forêt feuillue. 


